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TRAITEMENT

Nous n’avons pas de traitement spécifique contre cette ma­
ladie, force nous est d’avoir recours aux moyens ordinaires, en 
facilitant à l’organisme les moyens d’éliminer les poisons.

Pour la période de début, on mettra l’enfant dans une cham­
bre bien aérée, mais plutôt dans l’obscurité. On fera le silence 
autour de lui. Le bruit et la lumière augmentent paraît-il, la 
sensibilité du sujet. L’enfant sera donc tenu dans un repos 
absolu dans son lit. Ce repos est un excellent moyen pour 
empêcher la maladie d’envahir une plus grande étendue du sys­
tème nerveux. C’est pourquoi on doit éviter tout mouvement 
à l’enfant, afin de prévenir le reveil des douleurs. L’enfant 
reposera sur un plan de lit un peu dur. Contre les douleurs, on 
recommande le bromure, la codéine, la morphine, l’aspirine, 
et surtout l’iodure de potassium à fortes doses. Les applications 
de chaleur sont très efficaces. Les bains chauds sans doute 
procurent du soulagement, et ont une action sédative, mais ils 
ont des désavantages à cause du déplacement trop grand de l’en­
fant que cela nécessite. La ponction lombaire à été conseillée 
dans les formes cérébrales pour soulager la pression.

Malgré la sévérité de la maladie, la digestion se fait généra­
lement assez bien. Naturellement, durant les premiers jours on 
ne doit donner qu’une nourriture semi-liquide, facilement diges­
tive. Une fois cette période aiguë passée, on donne des aliments 
solides et nourissants.

Mais il est une chose qu’il importe de continuer une fois 
cette période de début passé c’est le repos du malade au lit.

Ce repos au lit doit durer 5 à 6 semaines au moins, et dans 
les cas sévères, pendant 2 à 3 mois.

Dans les hôpitaux de Munich on met les enfants dans une
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